
 
Alors Jésus parvient avec eux à un domaine appelé Gethsémani, et il dit aux disciples: « Restez ici, tandis que je m’en irai 
prier là-bas. » Et prenant avec lui Pierre et les deux fils de Zébédée, il commença à ressentir tristesse et angoisse. Alors il 
leur dit : « Mon âme est triste à en mourir, demeurez ici et veillez avec moi. » Étant allé un peu plus loin, il tomba face 
contre terre en faisant cette prière : « Mon Père, s’il est possible, que cette coupe passe loin de moi! Cependant, non pas 
comme je veux, mais comme tu veux. » Il vient vers les disciples et les trouve en train de dormir; et il dit à Pierre: « Ainsi, 
vous n’avez pas eu la force de veiller une heure avec moi! » - Matthieu 26 : 36-40 
 

Comment cela s’est passé pour vous d’entrer dans la sainte obscurité de ces temps?  
À quoi cette obscurité pourrait-elle vous/nous inviter ? 

 
 

Comment garder les pieds sur terre alors que vous attendez dans l’inconnu ? 
 

Attendre ensemble dans l’obscurité sacrée 
Réflexion pour la semaine du 6 avril 2020 

En cette Semaine Sainte, nous attendons avec le monde entier dans l’obscurité de l’inconnu. 
En nous souvenant de Jésus attendant seul dans l’obscurité profonde, nous attendons avec ouverture,  

confiantes que l’obscurité de ces temps est féconde 
 

Musique suggérée (adaptée) :  Jésus le Christ, lumière intérieure (cliquez ici) 
 

 

Oh obscurité obscurité obscurité. Ils vont tous dans l’obscurité... 
J’ai dit à mon âme : reste tranquille et laisse les ténèbres s’abattre sur toi,  
qui seront l’obscurité de Dieu. Comme, dans un théâtre, 
les lumières sont éteintes, pour modifier la scène. 
Avec un creux grondement d’ailes, et un mouvement d’obscurité sur obscurité,  
et nous savons que les collines et les arbres, le panorama lointain 
et les audacieuses façades imposantes sont tous en train de s’éloigner. 
[...] Ou quand, sous l’éther, l’esprit est conscient mais conscient de rien –  
J’ai dit à mon âme : reste tranquille, et attends sans espoir, 
car l’espoir serait espoir pour la mauvaise raison; attends sans amour,  
car l’amour serait l’amour de ce qui ne devrait pas; il y a encore la foi, 
mais la foi et l’amour et l’espoir sont dans l’attente.  
Attends sans réfléchir, car tu n’es pas prêt à réfléchir : 
Ainsi l’obscurité sera la lumière, et le calme la danse. 
-- TS Eliot, The Four Quartets (Les quatre quatuors) 

 

Pour votre réflexion : 
Notre appel en tant que femmes religieuses en ces temps comprend de faire le travail nécessaire pour voir l’invitation plus profonde que la 
pandémie offre. Comment pouvons-nous être conscientes de la transformation qui se produit en nous-mêmes, dans nos communautés, dans 
la nation et dans la communauté mondiale alors que nous vivons cette période? Réfléchissons aux questions suivantes, consignons-les peut-
être dans un journal et, si possible, engageons un dialogue contemplatif à leur sujet. C’est peut-être l’une des contributions les plus 
importantes que nous pouvons apporter en tant que femmes religieuses en cette période difficile. 

 

Prière finale 
A Celui dont la puissance agissant en nous est capable de faire bien au-delà, infiniment au-delà  
de tout ce que nous pouvons demander ou concevoir. Amen. 
Ephésiens 3 : 20 

https://www.youtube.com/watch?v=85BBC1OHr5M

